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LES PAROLES 
IMPRUDENTES 

La petite histoire se plaît, en attendant 
q.r ia grande Histoire lui ouvre ses 
dwsiers. a recueillir les . ptirases mal
heureuses qui échappent a des nommes 
p.D.ics. parfois dans le leu de l'impro
visation, parfois, ce qui est plus grave, 
en "..î.j" connaissance de cause, dans le 
dessein de faire triompher la thèse qui 
momentanément domine leur esprit. Ces 
erreurs, ces « gaffes ». si i on nous permet 
cette expression familière, sont fréquen
tes, et tous les gouvernements en ont a 
leur passif. 

Les Evénements 
d'Extrême-

Orient 

LES JAPONAIS 
ont pris Tsi-Nan 
capitale du Chan Toung 

Les troupes nippones ont repris l'offensive 
sur le front de Tien - Tsin - Pou - Kéou 

L'ex-Kaiser GUILLAUME 11 
iPh Ksystème) 

Rappellerons-nous le discours pro
nonce a la conlerence générale de la 
Br.tian Légion par lex-roi d'Angieterre. 
Edouard VIII. alors qu'il était Prince de 
Gal-es ? 

— J estime que l'envoi d'une délégation 
brranmque de la Bntish Légion en 
Allemagne s impose absolument. Je ne 
crois pas. en effet, qu il existe une orga-
r..sit.on pius qualifiée que la vôtre pour 
uitr.r a ix Allemands la poignée de main 
di ami'ie Noua la* avons, on effet. 
combattus pendant toute la guerre Mais 
ncus avens maintenant tout oubli*. 

I. assistance avait applaudi avec 
enthousiasme... autant en emporta le 
vyni 1 

Lucien NAAS. 

(LIRE LA SUITE EN SIXIEME PAGE) 

SAUVAGE AGRESSION 
A HELLEMMES 

Quatre individus ont attaqué sans motif \ 
le patron d'un estaminet et trois 

consommateurs, ont frappé ces bravesi 
gens, brisé des « chopes» sur leur tête\ 

et saccagé l'établissement 

LES AGRESSEURS QUI N'ONT PU ETRE IDENTIFIES 
SONT SOUPÇONNES D'AVOIR EMPRUNTE 

ET ABANDONNE ENSUITE 

TROIS AUTOS A LILLE ET A MONS EN-BARŒUL 

LE SENAT 
a poursuivi hier 

l'examen de la Loi 
de Finances 

MNfiUEUILLE, MINISTRE DES TRAVAUX 
PUBLICS, A PROMIS D'ÉTUDIER LA QUESTION 
DE L'AMÉUORATION DE LA SITUATION 
FAITE AUX TRANSPORTS A PETITE DISTANCE 

Sur le front de NANKIN, une sentinelle japonaise monte une carde vigilante, 
avec, comme vost*. d'observation, une ptèce d'artillerie lourde à la gueule 
béante. (Photo Nyt) 

Changhal. 27. — Les Japonais annon
cent officiellement que leurs troupes ont 
entièrement occupé Tsi Nan, capitale de 
la province du Chan Toung. 

Le quartier général japonais annonce 
que les troupes nippones procèdent main
tenant au c nettoyage » de la partie for
tifiée de la ville en délogeant les soldats 
chinois qui.y étaient restés 

Un officier de l'état-major Japonais a 
déclaré que. sur le front de Tien-Tsin-
Pou-Kéou. l'offensive japonaise avait re
pris après un long arrêt. 

EN DEUXIÈME PAGE 

DES PROPRIETAIRES DES 
CANTONS O'HONOSCHOOTE 
ET DE BEVEREN-SUR-YSER 
SONT INVITES A DÉMOLIR 
LEURS MAISONS DANi UN 
DÉLAI DE VINGT JOURS.. 

LE MEURTRE DE « LA MOUETTE * 

Violette Morris qui vient de tuer 
un homme, vivait dans un milieu 

de dévoyés et de souteneurs 
INCULPÉE D'HOMICIDE VOLONTAIRE ELLE A ÉTÉ 
ÊCROUÉE A LA PRISON DE LA PETITE ROQUETTE 

Les Nippons prépareraient 
l'attaqne de Canton 

Londres, 27. — On mande de Canton 
à l'Agence Reuter : 

L'état de tension créé ici par l'éven
tualité d'une prochaine invasion de (a 
province du Kouantoung par les troupes 
japonaises s'est accru, ce matin, au reçu 
d'une information émanant de Hong-
Kong, annonçant que 20 navires de 
guerre nippons avaient été aperçus près 
de Macao. Les milieux officiels chinois 
n'ont toutefois pas connaissance de cette 
nouvelle. 

On croit qu'il est peu probable que les 
Japonais tentent d'envahir Canton par 
le Delta de la Rivière, opération fort 
difficile qui. dit-on. nécessiterait l'éta
blissement de bases militaires dans le 
Sud de la Chine. 

Les sirènes qui donnent l'alarme con
tre les raids aériens se sont fait enten
dre par deux fois, ce matin, à Canton. 

Trois grenade» lancées 
sur une embarcation japonaise 

Changbaï. 27. — Le porte-parole de 
l'armée japonaise a annoncé ce soir que 
trois grenades à main avaient été lan
cées du c Honan Road Bridge » qui se 
trouve compris dans le secteur de défen
se britannique, contre une embarcation 
japonaise qui descendait la rivière de 
Sou-Tcheou. L'un des engins a fait explo
sion, blessant légèrement un soldat Japo
nais. 

EN HAUT, de gauche à droite : MM. DUVIVIER et ROCK . emnt l'estaminet 
de ce dernier et où s'est déroulée l'agression. — EN BAS : MM. CORNIL et 
LALLAU, les deux locataires que les bandits ont également blessés. (Ph. Réveil) 

C'était dimanche, vers minuit. Dans 
la longue rue Roger Salengro. à Hel-
lemmss, peu de cafés étaient encore 
ouverts. Les gens étaient las des trois 
Jours de fête. 

A l'angle de la rue Jean Bart. dans 
l'estaminet tenu par M. et Mme Rock, 
une partie de manille venait de prendre 
fin, faute de combattant. Celui qu'il 
est convenu d'appeler c le quatrième » 
était parti. Il restait le patron. M. Char
les Rock et deux clients : MM. Joseph 
Duvivier et Buysse. On abandonna les 
cartes et l'on poussa la romance. 

(LIRE LA SUITE EN CINQUIEME PAGE) 

LE CABINET ROUMAIN 
SERAIT DÉMISSIONNAIRE 

Le chef du parti libéral an pouvoir 
serait chargé de former 

le nouveau Cabinet 

Et la porte s'ouvrit. Quatre jeunes 
gens entrèrent. Trois d'entre eux s'ins
tallèrent devant le comptoir et un autre 
entama une bana'.e conversation avec 
M Buysse qui, gentiment, l'invita à 
boire un verre de bière. MM. Duvivier 
et Buysse parlèrent de choses insigni
fiantes avec le quidam tandis que M. 
Rock se tenait derrière son comptoir 

<( La symphonie »... inachevée 

Soudain, l'un des jeunes gens insulta 
le patron. Celui-ci rappela l'insulteur è 
l'ordre et presque aussitôt, il y eut une 
bousculade. M Duvivier se leva pour 
calmer les energumènes. mais le jeune 
homme qui avait été invité à la table 
des consommateurs saisit sa « chope » 
et frappa violemment M. Duvivier à 
la tête Le pauvre homme tomba. M. 
Rock s'empressa autour de son client 
et comme il s'était baissé pour le rele
ver, l'un des agresseurs lui asséna un 
coup de chaise sur le crâne tandis qu'un 
autre des quatre voyous lui cassait un 
verre sur la tète. M. Rock tomba, mais 
il se releva rapidement, sortit et appela 
au secours. Pendant ce temps M. Buysse 
s'était réfugié dans la cuisine où se trou
vait Mme Rock. 

Paris. 27. — Le Sénat ouvre sa séance 
à 10 h. 05 et commence la discussion 
des articles de la loi de finances 

L'article premier (chiffres globaux) 
est reseve L'article 2. qui traite de la 
percepuom des divers impots, est vote. 

M. CHAUMIE reprend et fait adopter 
un article 2 bis A que la Chambre a 
voté, mais dont la commission des Fi
nances propose la disjonction. Cet arti
cle stipule que !e montant des impôts 
fonciers frappant un immeuble dont 
l'imposition d'après la valeur locative 
réelle a été substituée par l'administra
tion à l'imposition d'après la valeur 
cadastrale ne peut excéder de 1 3 la 
valeur locative. 

Plusieurs articles sont adoptés confor
mément aux propositions de la Com
mission des Finances. 

M. LINYER propose la vote d un arti
cle additionnel spécifiant que l'impôt 
cédulaire sur les bénéfices agnco.es ne 
doit poner que sur la fraction du reve
nu qui excède 10 000 francs. L'amende
ment, combattu par le Gouvernement et 
la Commission, est repoussé par 161 
voix contre 139. 

Plusieurs articles sont adoptes. dis-
Joints ou réservés, conformément aux 
propositions de la commission. 

L'article 2 octies (administrateurs de 
société occupant un emploi salarie), est 
renvoyé à la Commission, avec un amen
dement de M. LEFEVRE. tendant à en 
élargir le champ d'application. 

Est également renvoyé à la Commis
sion un amendement de M. DONON aux 
termes duquel le contribuable qui s'esti
me imposé pour un revenu supérieur 
à son bénéfice réel peut demander, après 
U mise en recouvrement du rôle, une 
réduction proportionnelle de sa cote, 
sauf à apporter devant la juridiction 
compétente la justification nécessaire. 

Les articles 3 et 4 (prorogation de la 
perception du droit spécial sur les im
portateurs de coton) liant adoptes. 

L'exonération de la taxe 
sur les essences 

L'article 4 bis (exonération des véhi

cules utilisés à des transports publics de 
voyageurs ou de marchandises) est nus 
en discussion. 

M. QUEUILLE 
Ministre des Trav x Publics 

iW w Ph.) 

Un amendement de M. LABROUSSJt 
accepté par M. Queille. étend de M à 
80 km. la distance qui peut être par
courue par les véhicules en questions, en 
dehors des départements d'origine, sans 
perdre le bénéfice de l'exemption. 
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LES ÉVÉNEMENTS &ESPAGNE 

LA BATAILLE CONTINUE 
à faire rage à Téruel 

LES INSURGÉS, QUI TENTENT DE RÉALISER 
UNE VASTE MANŒUVRE D'ENVELOPPEMENT 
DES TROUPES RÉPUBLIC AINES. PRÉPARERAIENT 

ÉGALEMENT UNE GRANDE OFFENSIVE 
SUR UN AUTRE FRONT 

SIX MORTS, DIX-NEUF BLESSÉS AU COURS D'UN NOUVEAU 
BOMBARDEMENT DE MADRID 

Le formidable incendie de l'asile de Montredon 
Écumant et hurlant, les plus furieux des déments se battaient entre eux, 

frappaient les sauveteurs, puis se jetaient dans les flammes 

Violette MORRIS photographiée au Commissariat de NEUILLY. peu oprét 
son arrestation. (Ph Nyti (Lira netra Information an 5< pane) 

Les prêtres entrant dans le p-oiuon réservé aux tous dangereux pour bénir tes cerps des v.alheureux déments 
retrouvés carbonisés tons :es décombres. <Ph Fran<_>Pra*c> (Lira notro Information on S* page) 

La population civile évacue TBRUKL pendant te combat. (P* Nytl 

Saint-Jean-de-Luz. 27. — Selon des in- énergique. Le poste de radio que posaé-
formauons de source nationaliste parve dent les défenseurs met toutes tes trois 
nues à St-Jean-de-Luz, la bataille de heures te commandement nationaliste 
Teruel prend d'heure en heure une plus au courant de la situation, 
grande amplitude et les effectifs qui y _ _ _ _ _ _ 
participent augmentent sans cesse La 
vieille ville de Teruel continue sa défense (LIRE LA SUITE IN S1PTI1W P A S » 
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